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Bureau de conseils 

Les métiers liés au monde du cheval 
Actuellement, on compte plus de 85’000 équidés en Suisse et de très nombreux passionnés des chevaux, dont les  femmes représentent une
grande partie. Pourquoi ne pas se lancer dans un métier lié à sa passion ? 

   Les métiers en lien avec les che-
vaux sont nombreux. Il y en a pour
tous les goûts et tous les niveaux
de formation. Dans cet article,
seules des formations reconnues
en Suisse sont citées. 

Métiers avec Certificat fédé-
ral de capacité 
Les métiers les plus connus don-
nent le statut de professionnel du
cheval. En vue de l’entrée en vi-
gueur de la nouvelle loi sur la for-
mation professionnelle en 2004,
l’Organisation du monde du travail
OrTra s’est engagée à améliorer
l’image des ces formations. Depuis,

il existe deux formations diffé-
rentes, la formation de base sur
trois ans menant à un CFC
d’écuyer en cinq orientations :
chevaux d’allure, monte classique,
western, soins aux chevaux et che-
vaux de course. La formation élé-
mentaire professionnelle sur deux
ans mène à une attestation fédé-
rale professionnelle AFP comme
gardien de chevaux. Toutes les in-
formations sur ces formations se
trouvent sur le site internet
www.pferdeberufe.ch
Sellier est également un métier re-
connu. Le sellier, orientation sport
équestre, fabrique et répare des

selles, harnais et autre matériel
équestre. Un sellier peut également
se spécialiser dans d’autres do-
maines, tels que le garnissage au-
tomobile, la maroquinerie et la
technique. Dans son métier, le sel-
lier est ensuite amené à se dépla-
cer pour ajuster des selles. Il a, par
ce biais, un lien direct avec le che-
val. La formation est un apprentis-
sage de trois ans comprenant une
partie pratique et une partie théo-
rique ; elle mène à un CFC de sel-
lier. Toutes les informations se
trouvent sur le site internet
www.sattler-schweiz.ch.

Le  maréchal-ferrant est un spé-
cialiste du parage, du ferrage et des
soins aux sabots des chevaux. Ce
métier demande une habileté ma-
nuelle alliée à un sens de l'obser-
vation et des connaissances de
l'anatomie des chevaux, plus parti-
culièrement des défauts d'aplomb
et  des boiteries. Ce métier néces-
site également une bonne condition
physique. La formation pratique et
théorique se déroule sur quatre ans
et mène à un CFC. Toutes les infor-
mations sur cette formation se
trouvent sur le site Internet:
www.smu.ch/cms/index.php?id=3
79&L=1

Les hippothérapeutes uti-
lisent le mouvement du
dos du cheval comme
moyen thérapeutique. Ce
métier demande de très
bonnes connaissances du
cheval, de l’équitation,
ainsi qu’une formation de
physiothérapeute avec
connaissances pratiques.
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Les études dans les Hautes
Ecoles

En Suisse, le Bachelor of Science
en agronomie avec major en
sciences équines est une nouvelle
formation. Elle se déroule sur trois
ans à la Haute école suisse d’agro-
nomie HESA à Zollikofen, en parte-
nariat avec le Haras national suisse
et la clinique équine de la faculté
Vetsuisse de l’Université de Berne.
Elle aboutit à un Bachelor of
Science BSc en agronomie avec
spécialisation en Sciences équines.
Cette formation est vaste et apporte
des connaissances dans les
langues, les mathématiques, l’éco-
nomie d’entreprise, les sciences
végétales et animales, la physiolo-
gie et l’anatomie des chevaux, la
détention des chevaux, la connais-
sance des  races, l’alimentation,
l’éthologie, etc. Pour suivre ces

études, il faut être titulaire, soit
d’une maturité professionnelle re-
connue par la Confédération, soit
d’une maturité gymnasiale, soit
d’un certificat délivré par une école
de culture générale qui est, si né-
cessaire, complété par un stage
préliminaire accompagné. Un Ba-
chelor of Science en agronomie
avec major en sciences équines
ouvre de bonnes perspectives pro-
fessionnelles qui ne peuvent que
s’élargir en considération du fort
développement de la filière équine
en Suisse. Toutes les informations
sur cette formation se trouvent sur
le site internet www.shl.bfh.ch.

Les hippothérapeutes utilisent le
mouvement du dos du cheval
comme moyen thérapeutique. Ce
métier demande de très bonnes
connaissances du cheval, de l’équi-
tation, ainsi qu’une formation de

physiothérapeute avec connais-
sances pratiques. Plusieurs forma-
tions existent : le Groupe suisse
pour l’hippothérapie-K (GSH) offre
une formation d’une année déli-
vrant une attestation de formation
en hippothérapie-k. La Haute école
de travail social et de la santé pro-
pose une formation sur trois ans qui
délivre un DAS de praticien en thé-
rapie avec le cheval. Les sites In-
ternet importants pour ces
formations sont www.therapieche-
val.ch, www.hippotherapie-k.org,
www.eesp.ch.

Le vétérinaire est le spécialiste de
la médecine et de la chirurgie des
animaux. Ces études se déroulent
en Suisse sur cinq ans à l’univer-
sité de Berne ou de Zurich et abou-
tissent à un diplôme fédéral de
vétérinaire. Les diplômés ont en-
suite la possibilité d’effectuer un

doctorat sur une année et/ou de
faire une formation de perfection-
nement de l’Association suisse de
médecine équine ASME. Les sites
Internet importants pour ces for-
mations sont : www.unibe.ch,
www.vet.uzh.ch/index_en.html,
www.svpm-asme.ch.

De nombreuses professions exis-
tent pour exercer un métier lié à sa
passion pour le cheval. Il faut savoir
pourtant  que toutes les formations
liées au cheval ne donnent pas le
droit de détenir des chevaux à titre
professionnel. L’Ordonnance sur la
protection des animaux (OPAn
455.1) cite ces formations recon-
nues par l’OVF dans les chapitres 3
art. 31 et dans la Section 2 : Types
de formation et filières arts. 192 ff.

Sabrina Briefer

La formation de base
sur trois ans mène à
un CFC d’écuyer en
cinq orientations :
chevaux d’allure,
monte classique,
western, soins aux
chevaux et chevaux
de course.
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